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OPELOUSA8:

SAMEDI matin, : : : 22 MAI, 1880.

Dpart du gourerneur.-Le gouver-
neur est parti, hier aprs-midi, pour
Washington, par le chemin de fer de la
Nlle Orlans, de St-Louis et de Chica-
go.-Abeille, 16 Mai.

Le gouverneur, la demande des of-
ficiers du pnitencier, du lieutenant-
gouverneur, de l'avocat-gnral, du
juge et de l'avocat de district du hui-
time district judiciaire, a graci An-
tonio Alberti, condamn dans la pa-
roisse St Landry, pour dtournement,

deux ans et six mois de pnitencier.
-Abeille.

L'Etat Civil.-L'tat civil est tout
simplement l'inscription officielle, obli-
gatoire, par un officier de l'Etat et sur
un rgistre spcial, des naissances, des
mariages et des dcs. Son utilit
est tellement vidente que nous avons
lieu de nous tonner qu'il n'ait pas en-
core t adopt dans nos contres.
L'tat civil est surtout trs utile en ce
qui concerne le mariage. Il fournit 
ce dernier la preuve qui tend en con-
server le vritable caractre. Il est un
moyen lgal et facile de diminuer d'une
manire considrable les cas de biga-
mie.

Cour de Circuit.-La cour de Circuit
compos de MM. Jos. M. Mooie et A.
B. Irion a t ouverte lundi dernier et
ferme vendredi. Le nombre d'affaires
n'tait par considrable ; mais le bar-
reau tout entier a t enchant de la
nouvelle Cour. La manire d'agir tout
la fois ferme et pleine de courtoisie

des nouveaux juges, le soin avec lequel
ils examinent les affaires, la clart,
et justice de leurs dcisions qui prou-
vent leurs capacits, nous assurent une
cour d'appel dans laquelle tout le
monde peut mettre sa confiance.-Sel-
tinelle des Attakapas. 15 mai.

Le Courant Chinois.-Les Chinois de
San Francisco continuent venir 
New York. Il en est arriv dernire-
ment soixante-cinq par le chemin de fer
de l'Erie, et trente-quatre par l'express
du Pacifie. Les deux dtachements
ont t rus Jersey City par une dl-
gation de leurs compatriotes de New-
York, et escorts en cette ville o ils
ont disparu comme par enchantement
dans les nombreuses demeures de Mott
Street. Les nouveaux venus sont en
gnral de petits industriels aiss qui
possdaient San Francisco des blan-
chisseries ou des dbits de tabac.

L' Universit des personnes de couleur.
-Les directeurs du "Southern Univer-
sity of the City of New Orleans"-Uni-
versit du Sud la Nlle-Orlans -pour
les personnes de couleur, ont t nom-
ms hier.

La loi veut que deux d'entre eux soi-
ent choisis dans chaque district con-
gressionnel, et qu'an moins quatre des
membres soient des hommes de cou-
leur.

Voici les nominations:
Premier District congressionnel-E.

H. McCaleb et L. A. Snaer.
Deuxime District congressionnel -

J. Walker Fern, Jacob Hassinger;
Troisime District congressionnel-

Clay Knoblock, T. T. Allain;
Quatrime District congressionnel-

N. C. Blanchard, John J. Cunning
ham;

Cinquime District congressionnel-
Z. York, Richard Barrington;

Sixime District congressionnel-le
surintendant de l'instruction publique,
Fay, Wushington Sanders.-Abeille.

On sait qu'il existe un trait de l'Art
d'lever des lapins et de s'en faire 3,000
livre derente : certains esprits chagrins
fot mime prtindu que l'auteur avait
touv plus de profit publier son pro-

cd qu' V'exploiter. Pourtant le
2~mes nonu fournit des chiffres qui ne
permettent pas de contester l'impor-
tance de ce genre d'exploitation :

"En cinq mois, jusqu'au 31 mars der-
nier, il a t expdi d'Ostende en An-
gleterre 22,269 caisses de lapins, conte-
nant chacnge, en moyenne, six douzai-
nes de lapiib, ce qui fait un total de
1,599,768 lapins, en cinq mois. En
ajoutant cela ce qui s'expdie d'An-
vers. de Flessingue et de Calais,-et
qui se vend en Angleterre comme la-
pins d'Ostende,-le chiffre rel doit tre
de plus de 2,000,000 de lapins en cinq
mois. Encore faut-il observer que l'ap-
provisionnement a t infrieur ce
qu'il tait les annes prcdentes parce
que l'humidit6 de l'anne dernire a
exerc6 une influence dsastreuse sur
l'levage des lapins."

De l'Or et de l'Argent en Lou-
isiane

Le Fran•ki Su8, publi Winnabo-
rough, paroisse Franklin, du 15 mai
courant, nous parvient avec la nouvelle
surprenante que voici; nous la publions,
bien entendu, sans rien garantir de la
doouverte:

LIg bruit circulait depais quelques
jouliqa'on avait dcouvert de riches
dpta d'or et d'argent, ou ce qu'on sup-
pose en tre au milieu des collines des
fe Sicile, l'Est de la rivire Ouachi-
ta, environ cinq milles de l'extrmit
Sud-Est de cette paroisse. Les gens
qui avaient fait cettedcouverte avai-
ent essay de la tenir secrte, mais
noue apprenons ce matin qu'one quan-
tit de personnes se dirigent rapide-
ment vers ers lieux. Nous n'avons pas
va nous-mnmes de minerai ni de quartz,
qu'on dit exister en grande quantit,
maie le fait que plusieurs vieux mineurs
de lralidforie, rsidents de cette pa-
roei,i bt t absest de chee eux de-
ae quatre ou eioq jours, dohne lieu

fe l re f'i iUcA. a.
Il est inutile de remarquer que ai le

minerai est ce qu'on le auppose tre, ce
arM une QseO a pour toute cette sec-

tiM de yl. La structure gologique
ade lile ieile est favorable

1ex 4e.1d11ts de minraux
pretx. Le publie atteud avec anxi-
t de ooex dtail .

L'es-gove reurFoote, surintendant
de la monnaie de la Nile-Orlens, est
mort la tF denfe, prs de Nashville,
le 19 eonnti, 1gpeie 79 sae.

Bulletin de la Semaine.
[Mesclacb de St. Jean-Baptiste, 15.1

La lutte dans le parti rpublicain est
entre Grant et Blaine, avec beaucoup
d'avantages du premier. Dans le gi-
ron du parti dmocrate on sinale une
forte opposition contre Thurman en
certains lieux et dans l'Ohio le resultat
de la convention lui a t dfavorable.
Tilden s'agite toujours et ne semble
pas perdre espoir. Il n'a aucune
chanceli'tre nomm, mais comme il a
beaucoup d'argent dpenser il trouve
un grand nombre de gens disposs 
tout remuer pour lui.-Le bill relatif 
la cration d'un nouveau district judi-
ciaire dans le nord de la Louisiane a
t pass la chambre.-Les membres
du congrs sont presss d'en finir avec
la session actuelle et font des efforts
pour arriver un ajournement proclain
qui ne pourra avoir lieu avant le 15
juin on le ler juillet.

Pendant une reprsentation d'ama-
teurs l'Opra d'Atlanta, Gie., le feu
a pris aux vtements d'une dame et
s'est comnniqu ceux de trois autres;
toutes les quatre out t grivement
brles.

Un alambic a fait explosion dans une
distillerie de St. Louis ; l'explosion
a mis le feu 9 la btisse et a tu deux
ouvriers.-Une maison de logement a
t brle sur la leve de St. Louis et
quatre pensionnaires ont t suffoqus
par la fume.

Les bouilloires de la Merchant's Iron
Mills de Rome N. Y., ont fait explosion
le 10, tuant cinq personnes et en bles-
sant plusieurs autres.

Un puits de prole prs de Rew City,
Penn., a pris feu le 6, et la ville, com-
pose d'une centaine de maisons. a t
compltement dtruite ; le feu s'est r-
pandu sur une tendue de douze milles
et a caus des pertes matrielles cousi-
drables.-A Pittsburg, le 9, trente
maisons ont brl, et plusieurs familles
se trouvent dans le dnument.-Des
feux de forts commencent se propa-
ger dans les environs de Milsford, prs
du New Jersey, et causent de grands
dommages.

Le feu dvaste les forts prs de
Hendrickson, N. J. et la fume est si
paisse que les animaux sont suffoqus
et prissent avant de pouvoir fuir.
Dans les environs dle Mount Pleasant,
deux cents milles de forts sont d-
truits dj et le feu continue toujours.

Cinq boites de poudre gante ont fait
explosion dans uue forge Central
City, Dacotah, et deux hommes ont t
tus et leurs restes dissmins dans un
rayon d'un mille.

La bande d'Indiens conduite par le
chef Victoria reoit des renforts consi-
drables des tribus du Nouveau Mexi-
que et continue ses dprdations ; pli-
sieurs citoyens et colons ont t tus
par ces Indiens et il existe une grande
excitation dans la rgion qu'ils dvas-
tent. On les poursuit toujours, mais
sans jamais les atteindre.

Le Mexique est en paix et prospre :
son commerce d'exportations s'accroit
et sa condition financire s'amliore.
Le gnral Mejia se porte candidat la
prsidence. Diaz vent rester neutre
pendant la campagne lectorale et d
clare que le candidat qui sera lu la
prsidence sera inaugur.

La situation politique et conomique
de la France rarement t aussi satis-
faisante qu'en ce moment. Quoique les
impts soient trs lourds, leur rentre
s'effectue sans difficult et sans retard
et dpasse tellement le chiffre des esti
mations que la difficult est de savoir
comment oprer des rductions quita-
bles. Les moyens lgaux, ayant pour
but de faire payer aux imposs les con-
tributions directes, n'ont jamais t
aussi rarement employs et quand m-
me les rcoltes seraient mauvaises,
l'excellente anne que la France vient
de traverser l'empcherait de souffrir
de ce contre-temps.-L'abrogation de
la loi du 18 novembre 1814, relative 
l'interdiction du travail les dimanches
et les jours de ftes religieuses a t ra-
tifie par le snat ; les stipulations de
cette loi taient depuis longtemps tom-
bes en dsutude et aucune pnalit
n'avait jamais t applique aux cou
trevenants.

Un touriste qui n'a pas son pareil
vient d'arriver Berlin aprs avoir tra-
vers une partie de la Norvge et du
Danemark. C'est un Sudois qui se
propose de parcourir toute l'Europe
dans une voiture attele de trois gros
chiens irlandais.

Depuis son dpart de Stockholm, ce
voyageur excentrique a dirig son atte
lage sans accident; il compte ne rester
que six mois en route et terminer sor
excursion par Paris, Bruxelles, et La
Haye. Ses chiens, plus grands que les
dogues anglais, sont trs robustes et
pleins d'ardeur. Dans sa voiture, le
touriste sudois emporte des provisions,
des vtements, et mme des armes pour
se dfendre en cas d'attaque sur les
grandes routes. .

Les parents de la petite Jeanne invi-
tent dner un monsieur qui a le mal-
heur d'avoir un dos comme Polichinel-
le. Mais, craignant de la part de leur
fillette des rflexions d'enfant terrible,
ils lui font la leon par avance.

-Surtout, lui recommandent-ils, ne
dis pas ce monsieur qu'il est bossu.

La petite promet et, affectivement,
ne bronche pas pendant tout le dner.
Seulement, an dessert, elle se lve,
e'approche de l'invit, et, lui caressant
le dos, dit dun'n air clin :

-Il n'est pas bossu, le monsieur, pas
du tout bossu !

Tte des parents!

A table, dernirement, chez un gour-
met :

-Ursule, on ne vide pas les bcas-
sines ; vous devriez le savoir.

-Bien, monsieur; mais j'avais cru
plus propre de..

-Vous vous tes trompe.
Le lendemain :
-Ursule, on vide les canards, quediable... .c'est oseehorrer !
-Ab ! monaleur, voas ebngez degoit tous les jors. Tiatt wvos en

oules, tantt vous en vonles pmi.
set-oe que je peux savoir, moi !

Le Prsident a nomm Horace May.
ard, du Tennessee, comme matre-g-

aYral des postes. .

Le correspondant orlanais dt Mes-
chacb crit ce jomniunl en date tbi
13 mai :

La condition financire de la ville est
trs prcaire, le trsor est vide et les
employs insistent pour la solde de
leurs salaires. Il est question d'un em-
prunt de $100,000 pour faire face aux
exigeances les plus pressantes et d'en-

gager, pour le remboursemient de cet,
emprunt, la collection des taxes pour
l'anne 1879. Mais il existe une clause
de la constitution qui s'oppose une
pareille transaction et il faudra cher-
cher un autre moyen pour se procurer
de l'argent, car il est douteux que dans
ces circonstances aucun capitaliste se
dcide risquer un prt. D'autre part,
la condition cre par le veto (le la
clhate de la, ville parat devoir amener
bien des complications. L'opinioni
mise par l'avocat de la ville McCaleb,
savoir que le gouverneur Wiltz doit

nommer un nouveau conseil de ville en
novembre prochain, n'est pas gnrale-
nient pratage et le maire Patton et les
admiinistrateurs ne paraissent pas dis
poss a se soumnettre un remplace-
ment avant 1884, moins que la legisla-
ture ne tranche la question en ordounant
une nouvelle lection. Et pour ce faire
en novembre prochain il serait urgent
que la lgislature fut convoque assez
tt. S'il faut s'en rapporter au Pica-
yune, le gouverneur n'est pas d'avis
appeler une runion extraordi

haire. Il arrverait donc, si l'opinion
le l'avocat de ville tait adopte, une
suite sans fin de litiges qui ne feraient
que compliquer encore la position peu
clairee l nos affaires. Le maire et les
administrateurs actuels refus-eaieiit dle
reconnaitre les successeis que lenr
donnerait le gouverneur et si ces der-
niers obtenaient possession du gouver-
nement leurs actes officiels seraient en
tout temps contests. Ce serait un v-
ritable chaos, et pour sortir du dilemme
le seul moyen serait la confection d'une
nouvelle charte. Cependant, hors cet-
te question des affaires dle la ville, il
faut avouer que l'ide d'une session ex-
traordinaire est bien mal accuellie.

Nos commerants adressent une p-
tition au congrs demandant l'amlio-
ration des bouches de la rivire Rouge,
en mme temps les capitaines Aiken.
Blanks et Kenison, propritaires de
presque tous les bateaux qui navi-
guent sur les rivires'Rouge et Ouachi-
ta. offrent d'y maintenir une profon-
deur d'eau suffisante pendant cinq ans
pour $95,000, ce qui serait bien moins
qu'il n'en coterait au gouvernement
fdral pour excuter un pareil travail.

La dlgation dmocratique du pre-
mier district congressionnel s'est runie
luadi dernier et a retir la nomination
du gnral Gibson comme reprsentant
pour ledit premier district. Cette me-
sure tait ncessite cause de l'irrgu-
larit de cette nomination.-Les tra-
vailleurs de la paroisse Plaquemines se

i sont mis en grve pour une augmenta-
tion de salaires; la grve est, dit-on,
gnrale mais paisible.

No. 54.] LOI
Pour mettre on vigueur l'article 116 de

la Constitution; pour dterminer les
conditions de capacit et pour le
choix de jurs comptants et in-
telligents dans tout l'Etat.

SECTION 1. Il est dcrt par l'As-
semble Gnrale de l'Etat de la Loui-
siane, que les conditions de caplacitc
pour un jur pour servir darns to-itu-
les cours de l'Etat st rnt 'es siv:.ntes;
Etre citoyen des Etite Unis eit (de --. t
Etat, appartenir au sexe masci••in te
tre un rsident de bonne foi de la pa-
roisse o la cour doit siger, et y avoir
rsid pendant un an, ne pas tre in-
terdit on accus d'un crime infme on
d'une offense punissable par les travaux
forcs, ni avoir jamais t convaincu
d'un crime infme ou d'une offence
punissable par les travaux forcs, 
moins d'avoir t pardonn, tre com-
ptent et intelligent, avoir capacit
pour servir comme grand jur et pour
juger et dterminer des causes crimi-
nelles et civiles; pourvu qu'aucune dif-

Sfrence ne soit faite pour raison de race,
Sde couleur ou de conditon premire; et
pourvu en outre que rien dans cette loi
ne soit interprt de manire priver
les juges des cours de District de leur
discrtion pour dcider sur la comp-
tence desjure dans des cas particuMiers,
comme infirmit physique, parent au
quatrime degr, comput suivant la
loi civile. ou ignorance de la langue an-
glaise ou impuissance de la compren-
dre, quand elle est crite on parle, ou
autres causes pour lesquelles la per
sonne appele peut trein comptente
juger des causes particulires.
Sec. 2. Il est dcrt en outre etc.,

que les juris seront tirs de la manire
Sprescrite par la loi, pourvu que pour les
termes de toutes les cours de District
dans les diverses paroisses de cet Etat,
fixs par la loi au premier lundi d'avril
1880, les jurs soient tirs aussitt que
possible aprs la promulgation de cette
loi, et pour le prWtnier terme des dites
cours dans toutes les autres paroisses
de l'Etat, Orlans except, les juris se-
ront tirs aprs la fixation des dites
premiers termes, par ordre des divers
juges de District, et toutes les listes de
jurs devront seulement tre publies
aussi souvent que cela sera praticable
entre le temps du commencement des
divers termes de la cour et toutes ces
listes de jurs seront aussi valides que
si elles taient tires et publies cin-
quante jours avant le commencement
des termes des dites cours.

Sec. 3. Il est dcrt en outre, etc.,
qu'il sera du devoir des commissaires
de juri dans tout cet Etat de ne choisir
comme jurs que les personnes ayant
les capacits numres dans cette loi,
et les supplante jurs et les jurs sp-
ciaiu devront avoir les mmes capaci-
ts.

Washington, 18 Mai.-Dans le con-
seil du cabinet, le prsident a annonc.
qMul llait nommer lHon. Horace
M Nd, de TenuaeI~ ., ajourd'hui
m dee••tats Unis Constantino-
pi g a, jage Key, coamme

en deM s t 481'
Et ameoltcCoequutt.

No. 6~J LOI
tour eminch(-r la dert.,i ution du pois-

so*l. par le poii~o;., la trappe, les
haies, les filets on gill etetting, et fixer
une pnalit dans ce cas.

Section 1. Il est dcrt par l'Assem-
ble Gnrale de l'Etat de la Louisiane,
Qu'il est dfendu toute personne de
mettre aucun poison on aucune sub-
stance empoisonne de quelque genre
que ce soit, aucune trappe, gill net ou
filet, aucune haie ou autre obstruction
dans aucune rivire, aucun bayou, au-
cune crique, lac, marais, on aucun ruis-
seau, 11 autre voliume d'eau ou cours
d'eau, dans les limites de l'Etat de la
Louisiane. avec l'intention parles moy-
ens ci dessus numrs de tuer, captu-
rer. retarder ou empcher le passage
libre de la truite, de la perche ou autre
poisson, pendant toute saison de l'an-
ne, ou de tuer et de capturer ces pois-
sons au moyen de flanibeaux ; pourvu
que cette loi ie soit pas interprte de
manire gner les trappes places sur
le bord de l'eau et qui ne retardent ni
n'eumpehent le passage du poisson ; ni
de manire empcher la construction
de travaux et (le brisants temporaires,
pendant les mois de fvrier et de mars
dans le but d'attrapper des poissons-
buffles et des carpes.

Sec. 2. Que toute violation de cette
loi sera interprlte conume un dlit et
pourra tre juge devant toute cour dle
juridiction comptente.

Sec. 3. Que toute personne violant
cette loi sera, sur conviction, condam-
ne a dix jours de prison dans la geole
de paroisse ou une amendle dt vingt-
cinq piastres, ou subir les deux pna-
lits, la dise•iition dte la coulr.

Sec. 4. Qu'il sera du devoir dle tous
les juges de districts de mettre cette
loi spcialement la charge des grands
jurs.

LA
PHARMACIE DE ST. LANDRY

Reoit continuellement des

DROGUES ET MEDECINES
Fraches. Ingrdients de Chimie, Peintures.

Teintures, Vins et Boissons de
Preluibre Qualit.

Aussi, un assortiment complet de

MEDECINES PATENTES
des plus en renom.

C1 Cr IGA R E S,
TABAC

A FUMER, A CHIQUER ET A PRISER.

-AINSI QU--

Pipes et Cirarettes.
SEUL DEPUT DEs

Bitters Aromatiques de Posey,

Et des Remdes Clhres de Posey pour les

Fivres Frissons.
LE QUARTIER-G ENERAL

-- OUR LA-

P ARF UM fE RIE
de choix, Articles de Toilette, &c., &c., &c.,

-ET DE-

GRAINES DE JARDINAGE
-DE-

Landreth et de Buist.
WM. O. POSEY.

Propritaire.
Encoignure Main et Landry, Opcelou-ns.

Avr ')-Dec 4, 1Q75.1

Manul acture de Voitur'es,
I;, r ATTt, .te i'< iicuraigri,-i• <(iii in ,i ,:

Ic.tte i':,.,ic.', it- su ,." ' . 1 " lei, riX " ; ile.: :
m' it C'-I x qui iloni ~ I' .i.l encti ,uraL.', et so.lici te
Sen mininie te<mnps la contiinuation de leur pa-
tronase. Il sera toujours prt manufacturer
des buggies, hiackset autres vhicles sur coni-
mande et de main de matre. Les rparations
aiux voitures, tant charronnage que forge.
peinture ou garniture seront excutes promip-
tement et aux prix les plus modrs, pour du
comptant seulement. Dor-navant, tout ou-
vrage qui ne sera pas pay sur livraison, por-
tera 10 pour cent d'augmentation pour les
frais de eollzcti>n immdiate.

Le soussign a toujours en mains des hacks,
des buggies, &c., neufs et de seconde main
qu'il vendra bon march pour du comptant.

S. P. CLARK.
Opelousas, 20 Janvier 1877. 19tf.

L. I. TANSEY,

Attorney at Law,
O OPELOUSAS, LA.

Prompt attention given tocollectiou of claims.

AVOCAT.
Attention toute spciale donne la collec-

tion des rclamations. mylltf f

KENNETH BAILLIO.
AVOCAT, Opel6usas, bureau prs de celui

de Joseph M. Moore.-Exercera dans les
Cours du huitime district judiciaire etdevant
la Cour Suprme Opetousas. Des affaires
importantes seront prises des paroisses avoi
sinantes. [sept. 9 1876. 46tf

ACHETEURS, ATTENTION!
UELQUES cinq sons de sauvs par-ci par-
l viennent compter. N'oubliez pas on

apprenez que J. Lassalle tient un magasin de
Groceries qu'il vend bon march pour du
CAsH. Essayez-en une bonne fois et sachez
qu'il n'y a pas de HunMr;.

JOSEPH LASSALLE,
4jvla Rue Landry,

Vis--vis la boutique de L. Skinner.

A VENDRE.
TA propridt6 de Mme Martin. situne rue

SDnmaine, prPs l'encoi gnure Nord, consis-
tant on une maison de residence et trois an
tres bftisses, avecle terrain ayaut 98 pieds
de face sur la rue Dumaiue sur 197 de profon-
deur. Une bonne location pour le commerce.
S'adresser sur les lieux on a ce bureau. 15f

Le Courrier des Opelousas,
PUBLIE LE SAMEDI PAR

LEONCE & L. A. SANDOZ.
L'ABONNEMENT sera de $2.50 par an,

payable d'avance, on trois piastrees dans le
courant de l'ann6e.

LES AVIS se paieront cinquante cents par
carr6 pour Ia premibre insertion et vingt-cinq
cents par carr6 pour chaque insertion subas
quente. Huit lignes on moine constitueront
nn carrm.

Les avis qui seront envoy6s pour etre publi-
ds seront inser6s en Frangais et en Anglais (A
moins qu'il n'en soit autrement ordonn6) jus-
qu'i ce que 1'diiteur juge a propos de lee dia-
continuer.

Les candidats anx faveurs publiques de-
vront payer quinze piastres d'avance, s'ile
veuleot se faire annoncer.

Les n6crologes, les lettres de remereiment,
les rdelames, lea communications d'un genre
personnel, etc., se paieront an taux des avia.

Les articlesd'une nature personnelle(quand
toutefois ils erout admissibles) se paieront
riugt ceuts la ligne et d'avance.

ITsl teErarV L-evolut1ci1
AND

TUniversal olEnowledge.
An Encyclopedia in 20 volM., over 16,000 palges; 10 per cent more matter than

any Encyclopaedia ever before published in this country, and sold, halnsomely and well
bound, in cloth for 010, in half morocco for 0$15, and printed on fine heavy paper, wide
margins. bound in half Russia. gilt top, for •2O-an enterprise so extraordinary that i:t
success, beyond all precedent in hook publishing, may be fairly claimed to inaugurate a
Literary Revolution. TIlE LIBRARY OF UNIVERSAL KNOWILEDGE is a reprint en-
tire of the last (1879) Edinburg edition of "Chambers' EIcychlopadia," with about 40 per cent
of new matter added, upon topics of special interest to Aierican readers, thus making it
equal in character to any similar work, better than any other suited to the wants of the great
majority of those who consult works of reference, and altogether the latest Encyclopad ia in
the field. Specimen Voluames in either style will be sent for examiination with pri-
vilege of return on receipt of proportionate price per volume. Special I)iscounts to
all early subscribers, and extra discounts to clubs. Full particulars with descriptive cata-
logue of many other standard works equally low in price, sent free.

Leading principles-of the American Book Exchange:

I. Publish only books of real value.
II. Work upon the basis of present cost of making books, about one half what it t was a few

years ago.
III. Sell to buyers direct, and save them the 50 to 60 per cent commission commonly al-

lowred to dealers
IV The cost of books schen made 10 000 at a time is but a fraction of the cost when made

500 at a time-adopt the low price and sell the large quantity.
V Use good type, paper, etc., do careful printing. and strong. neat binding, but avoid all

"padding," fait and hearily leaded type. spongy paper and gaudy binding, which are so com-
monly resorted to to make books appear large and fine, and which greatly add to their cost,
but do not add to their ralue.

VI. To make $1 and a friend is better than to make $• and an enemy.

S5frtandarcd Ioolas.
Library of Univerival Knowltedge -0 vol.. $10
Mlma~n'ii 8 (ibbo i 8 Rolie 5 vols. $2.11
!aalaortsri 1ii0 tory ot EIgland, :3vols., 81.50)

haut bera' ('vol oj ,dito oF ng Lit. 4 v. $3.
Kiiight a history of FnI d,:ri 4 vols.. $:.
'lurarreh's Li ,a of llnlu rio us' Me, :3 v. $1.50.

ueikie's Life andii Cor I of Chris 5.0 cents
roiiiis Bliibile Co(Iianii 311.0. -)() referenii-

rcc (prepairiug.i.51
Acuie Liirryi' 4,f 1,01ijiipb.. cets

Il1..,k of Fat, es . :eltr c illus. 1) c~ents.
Miltoins C('ortpie toletical Wtorks. 50 cents.
Shakespeare's Coinmplee Woriks,5 ce)nts.
Works of Ianiile. trarilatd y hC ay. 5ic.
Works of Virgil. transiltedl by lDr iden. 4.c
'fhe Kurrari of Muuiutrnli ud traiisI. by ri. ' ,.
Adv'rntuure, of Dr' Qruixu'tt. illus .0 'eits
Arabian Nighit,. itu . -Ii crints.
IBouani's l'ilg iri's P'rogru.s, isll n. 50 cents.
Robiinson Crusoe. llus. 50 ciliat
Mlurirlaus.n aid Gollierra ITravels illuis ikc.
Stories and IBalladsa by E. T. Alden, illuis $1.
Acute Library of Modern Classics, 5i cents.

Remit by bank draft, monley order. registered letter, or by Express. Fiactions of one
dollar may be sent in poroRage stamps. Address

AM2ERICAN BOO EZCHA.NGE,
JoINy B. ALDE\, Mlanager. Tribune Building. New York.

~---~-- -~~~~-~-- -- --- ~-~----'~ ~-- -~~ - -- ~--- --

LOUIS GRUNEWVALD,
Grunewald Hall, New Orleans, offers the Best and Cheapest

PIANOS AND ORGANS
At the tMost Accommodating 'Terms.

-:o:
General and Exclusive Agency for the World-Renowned Pianos of

Steinway & Sons, W. Knabe & Co.,
Plevel, WVolff & Co.. J. & C. Fischer,

Acknowledged as the Best Pianos for our Climate.

The Celebrated Organs of Clough & Warren, Peloubet, Pelton & Co, unequalled by
any other for the sonority of their tone, their practical construction, durability and low prices

Calution!-Be not deceived by the flaming and glaring advertise,nents of some unscru-
pulous dealers or manufacturerrs. who will offer you Instruments at prices lower than a con-
scientious manufacturer is enabled to construct them. Hlave no faith in such ads ertisementsI -they are invariably pregnant with TRI

C
KS• and HTiIBI'GS-a conglomeration of the

cheapest stuff is dressed up with gaudy colors and then palmed off on a credulous public at a
so-called terrible lown rate, amid the trumpet blasts from the local tpress. Wonderful how these
disinterested dealers must bleed at every pore on account of their self-sacrificing philanthropy.

Beware of where you buy and what you buy. lWhatever vyou may need in the Music line, no
matter what it is. you are sure to find it at my MAMMOTH MUSIC IIOUSE. I import all
my Musical Inotrunelts for Brass or String Bands. Guitars. Accordeons. Drums. Banjos, &c.
direct fromn Europeau factories and am prepared to sell them to my patrons at prices much
below those of Northern jobbers. ~ Be sure and send for my Catalogue before you buy
elsewhere. LOUIS GRUNEWALD,

Aug 23"1 Grunewald hall. 18 Baronne St., New Orleans.

r. "V. HaYDOCK
Has the largest and most complete works for the manufacture of Carriages IN THE WORLD.

ii. Buggies for the trade a specialty .

Corner Plum and Twelfth Streets,
Feb. 28"] Cincinnati, O.

THE WHITE IS KING!!

THE EASIEST SELLING;
THE BEST SATISFYING

SEWING MACHINE
Its Introduction and World-renowned reputa-

tion was the death blow to high-priced machines.
I, THERE ARE NO SECOND-HAND

WHITE MACHINES IN THE MARKET
This is a very important matter, as it is a

well-known and undisputed fact that many of
the so-called first-class machines which are offer-
ed so cheap now a-days are those that have been
repossessed (that is. taken back from customers
after use) and rebuilt and put upon the market
as new.

The White is the peer of any sewing machine
now upon the market

It is much larger than the family machines of
the Singer, Howe and Weed make

it costs more to manufacture than either of the
aforesaid machines.

its construction is simple, positive and da-
rable.

Its workmanship is unsurpassed.
Do not Buy any other before trying

THE WHITE.
IP Prices and Terms Made Satisfactory. .g

AGe•WS WANUD I
W. O. POSEY, Agt. at Opelonsas.

o25] Mn F. E. Braowr , " Washingtoo

Amoerica: n IPthiotisn. 54 cent,;
Tai II) Illistui , t Io 1'hl-h I iteraItxle. 75c
( tinil's Book utf Nathurad 11storuv. $

Saving. ly, authorl o pur ii voriuss Papers SOc
Mrs. -,I'iU nuji- Poetica Works.i 75 tenter
huitto 1 Cvupr'.tiu ofi ii Ii~h Literuture 2 'u. $2
lInlluit' Al Xii 4) I IIistitui $L

Wor'ik,, it ' tlaxills 1stieiui, 3.i
( ounei hi stuury title 1. S. I Iotkiluu. il118. 50C
H-eailth by E'xerise, Dr. (-o.e It. 'Iauvlor. 50c
Helolt h tor Womnitu. I ir. fluo. H. Ta vier. SOc
I i hrarv M iugaziuie. 111 celts it No. $1 a year
I .iirarx Miaga.iunie. lounllil v'olumues, 60 cenits.
Leavur. ltuiu the Iialv oft all 40li1 lawyer. $1.

Each of thed Iblove inlutilI iii utth. If by
mieii. lv stagc xliia. Yost ti theu hotks art

utug', at higiu r p1(1-u.

Descriptive Catalogues and Terms to
Clubs sent fiee on request.

AVERYT LE D

NIN3GSEWINGMACHINE
AVOIDINGGEARS,COGS.CAMS AND LEVERSAND
SUBSTITUTING THEREFOR AN ENTIRELY NEW
MECHANICAL PRINCIPLE& MOVEMENT,ARADICAL
IMPROVEMENT SEENATAGIAUCGREERA UOWIED mAIi
AUTOMATIC.DIaECT & PERFECTACTIONIN EVERYNART
NO FRICTIOIN, NONSE,NOWEAR,NO'TANTRUMS"
NOR GETTING OUT OF ORDER. ALWAYS READY TO
SEW THE FINESTOR HEAVIESTGOODS, GIVING ENTIRE
SATISFACTION.NO LONGTALKORARGUMETREOUIRED
EVERY MACHINETELUING ITS ON STORY SECURES IM-
MEDIATESALES,HEICE THE BEST MAHNHE FOR AGENTS
TO SELL. SEND FOR ILLUSTRATED'CIRCULAR.

AGENTS 'TAVERYMF CO.
WANTED T 812 BROADWA

NEW YORK.

1iyRS. C. BELL,

FURNISHED ROOMS,
66 St. Louis Street,

Opposite Antoine's Restaurant,
NEW ORLEANS.

All orders for cloaks, dresses, bonnets, trim-
mings, &o., will be promptly attended to.

PATE1NTS!F A. LEHMANN, Solicitor of American
.. and Foreign Patents, Washington, D. C.
All be iness connected with Patents, whether
before the Patent Office or the Courts, prompt-
ly attended to. No charge made unless a
patent is secured. Send for circular. 18t

DR. J. A. DERBAINNE,
DENTIST,

Washington, La.
All oalls from the country will be promptlyauswered. (jly15 3m

OPELOUSAS DIRECTORY.

Dry Goods -s__ Groer
ANDRUS, C a B.-Fam adPA Groceries. Corn, Oats, PTnwr•tsheo

ware, &c. Corner Main and , aslt
O-OS. DAVID-Dry Goo_kBoots. Shoes, Groceries, Hardw '

,
aq

Corner Main and Bellevue streets. 41' e

Attorn ee at Law.

1 selor at Law. Office in the a•I Con.Hlousc, on Landry street. Bask
E SIL& B E.- Attorne•. ,?nZrn

selor at Law. Office on Bell

same lately occupied by H. L. (darlanr t.. .- -~-._ I:•.& l l•.. ornae ,
C nODEMULLERk RCD.-Wafldr ak,

.Barber. Watches, Clocks, J•bak adli usical instrulelnts repaired. Belleri

OURIER JOB OFFICE.-Ever
th tion of Jobt Printing from asalthelrgste Poster, at Hous0. prices.

-LiAI)I)EN LOUIS.-.Phy.ici._-'r•--i
-•H .g'Do. ffic at residence, on

staemitly of cluli street. L -.'

LIGIILEY, WM-Tin Shop.allr kiend atI Buclks Brilliant . t ,Main street, In'arr .lol.onhinv 's- s nop ,
KINNFR, L-.-Gnsmith. Arms adi l chinterr of all rinds repaired Be

sharl _r e Landy s treet, near tre t
TrIE (PELOIdSA. OUsIERell&e. Published weeklyO g-C
French ; terms, $2.S0 in advance. EMai •

WEINERT, C.-Gentlemns BShoes made to order. A fit guaraut.i
Bellevue street. near corner of Main.

cCARaLmites sad.
Thankful for the patronagpeb.
tofore extended to mebytmedi.zoens of St.Landry, I solicit a furthereeaei ion of their favors ; and beg lesavetoaIhem that I will always be ready to nardate them in any branch of my boag.

rIeasonable prices for cash only. Alltekyafter if not pald for on delivery will beerli10 per cent additional for immediate edmiw,I have on Eaud Hacks and Bugglesoi.
made to order. A P ifitaa

Opelousas, Jan'y 20, f .

B. A. YMARTEL,
Attorney-at-Law,

Ofice:-Court Street. near corner of Lm•,
OPELOUSAS, LA.

•WILL practice in the Pariah and DiiCon rte, and give especialatteatisat lbusiness before Magistrates' Courts. (•
JULES Ge.,

ATTORNEY AT LAW
-AND--

NOTARY PUBLIC.
Ofice wilA .F. F Perrodin, Op •-s,La.

W. C. PERRAULT,
NOTARY PUBLIC.

Office with E. D. Estilette, Esq., Adlbrugala

Opelousas, La
Special attention given to the celdlednei

claims and the entry of lands. fll

GILBERT L. DUPI3S

Notary Public and Aud i es
Office, with Laurent Duprd, bq..

Opelousas, La. !!

P. J. PARKER, I. D.,
Physician, Surgeon and Obstuidi

Office at Posey's Drug Stmr.
Residence at Mrs. M. M. Hayes'
Opelousas. May 8, 1880. 3

KENINETH BAILW, t

Attorney at Law, a
Office adjoining Jos. M. Moore's, Opdla•t I

T11LL practice in the Courtsoftrhe
vV Judicial District, and before Ut

preme Court at Opelousas. ImpeLrtm
uess taken in neighboring parlishe. d

IAI|RENT DUPIE,
Attorney at Law and Notary3PlU

OPELOUSAS, LA., 41
OFFICE at the old PostoffieebaM

ner of Court and Landry etrY •.
May 18, 1878. .

THOS. H. LEwIS, JaB. 0. CL•_" L,
Attorney at Law. Clerk Di•l. l

I"EWIS & CHACellUUA
Real Estate Agent4,

Opelousas, St Landry Parat
Lands bought and sold on o

respondence solicited. J T

+.AIUI EL M. PETS • ,

Bricklayer.

E VERY description of brick w
short notice, and at most

Construction of chimneys, toMeaby
whitewashing, a specialty.

Residence on North st., back e
lien's, Opelousas.

STAPLE AND FANCY 8
CHEAPER TIHAN TIHE B

At the Corner of M1ain and Oroi&t
J. d A. Perrodin's Luig aer

S The Purest and baa
-XROCERIES ....... G G

At the very lowest rte.

Bellevue Street., near ail, O CaJ

Professor B. McDAN1 e
•.iHERE can be had the Cb•se t

S Liqor ansd Beer, dispensed b

polite Barkeepers.
I7- Lager Beer on draught Fivut' f,,,2-
Opelousas, March 13, 1880.

SHAVING SALON f

Removed to Bellevte Street, beoiIeo'
and Geo. W. e oriarty'l BH i

SHAVING, Hair-Cutting, Dy
Spooing, &c., done in the iate SW i

Prices muoderate; satisfactio
l

fP Hair-cuttinlg by

BUGG IE FO3
0  I

. ALL at the Eureka Honsetch
amine the fine new buggl'

by Emerson, Fisher & Co., of

offered for sale at the most modea l e
Feb. 7, 1880-tf.

NOTICE.
rITHE public are hereby war b
1 not be responsible for anyd

ed in my name by any persomo 8

Port Barry, April 24, 1880.

J A S. r*l rwTa

Clontractor, Carpenter ad
OPELOUMAS, LA. -

Mfarch 30'


